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19 SEPTEMBRE 2022 
 

 
 
Le guitariste David Chevallier élargit la palette - et le propos - de son trio en invitant le 
trompettiste Laurent Blondiau. “Curiosity” paraît chez Yolk.  
 
David Chevallier fait partie de ces musiciens qui aiment changer de direction, 
n’hésitant pas à sortir de leur zone de confort pour aller explorer de nouveaux horizons. 
Longtemps compagnon de route de jazzmen tels que Laurent Dehors ou Patrice Caratini, 
il a fondé sa propre compagnie musicale, le SonArt, qui explore les possibilités de 
rencontres entre univers musicaux éloignés, et s’intéresse particulièrement aux points 
de jonction entre musique baroque et jazz contemporain. Il adopte alors logiquement le 
théorbe et la guitare baroque, qu’il utilise aussi bien pour jouer des chansons de Björk 
sur instruments anciens, que pour faire du continuo au sein d’ensembles baroques. 
 

 
 

 
 

 
 







 
 
25 SEPTEMBRE 2022 
 

3 disques lumineux pour prolonger l’été. 
 

DAVID CHEVALLIER QUARTET 
Curiosity 

Yolk Music 

David Chevallier : guitares 
Laurent Blondiau  : trompette 

Sébastien Boisseau : contrebasse 
Christophe Lavergne : batterie 

 
 
Après des aventures musicales où le jazz se marie aussi bien avec le baroque 
que la musique contemporaine ou l’électro, retour aux sources pour le guitariste 
David Chevallier avec ce dernier disque paru dans lequel le jazz se conjugue 
alors avec le jazz. Et ce retour à ces premières amours est l’occasion de renouer 
avec l’improvisation pour celui qui a joué aux côtés aussi bien de Laurent 
Dehors que de Patrice Caratini. On pourrait tout aussi bien ajouter, remontant 
le temps, son passage à l’ONJ en 1986, sous la direction de François Jeanneau.  
Depuis 2013, c’est en compagnie du trio qu’il compose –dans tous les sens du 
terme-avec le contrebassiste Sébastien Boisseau et le batteur Christophe 
Lavergne qu’il se produit. Pour ce dernier opus “Curiosity”, David Chevallier 
s’est octroyé les services du trompettiste belge Laurent Blondiau. Choisi pour 
son goût pour l’improvisation et son lyrisme, le trompettiste n’est pas en reste. 
Il est, en effet, souvent aux avants postes tandis que David Chevallier se réserve 
quelques plages bien senties. Ainsi, dans le titre “Don’t look back” ou bien 
encore “A new riddle” tandis que la complicité improvisatrice des deux 
protagonistes se révèle, par exemple, dans “L’autre moi” (bien nommé pour le 
coup). 
Entre les deux, le courant passe et le public pourra en faire l’expérience sur le 
vif le 15 octobre prochain lors d’un concert Radio France. 
 
 



 
 
12 OCTOBRE 2022 
 
 David Chevallier (guitare, ordinateur),  

  Laurent Blondiau (trompette),  

 Sébastien Boisseau (contrebasse),  

 Christophe Lavergne (batterie) 

 
Sarzeau (Morbihan), février2022 
 
Une aventure qui trouve sa source dans la fascination du tout jeune David 
Chevallier pour une compilation des guitaristes du catalogue ECM, et 
quelques années plus tard dans sa rencontre avec Kenny Wheeler, puis avec 
John Taylor, avec lequel il a joué dans divers contextes. C’est inspiré par ce 
trompettiste et ce pianiste qu’il s’engage dans l’élaboration de ce 
programme. Une rencontre lors dune tournée scandinave avec le trompettiste 
finlandais Tomi Nikku concrétisera ce projet, et le groupe donnera des 
concerts dans divers lieux, comme par exemple le festival D’Jazz de Nevers 
en novembre 2021. Finalement c’est Laurent Blondiau qui se joindra au trio 
avec lequel David Chevallier joue depuis dix ans et a déjà publié plusieurs 
disques.  
Même si le disque est inspiré par les deux musiciens précités, toutes les 
compostions sont signées par David Chevallier, sauf un thème extrait de 
Music For A While de Purcell, joué dans une beau respect mélodique, avec de 
savants contrepoints, après une introduction très libre de Laurent Blondiau. 
Pour le reste, sous un caractère parfois éthéré (que d’autres diraient planant) 
se joue la formidable finesse du compositeur-guitariste et de son trio 
d’origine, sur quoi le jeu de Laurent Blondiau pose des phrases lyriques, 
expressives, parfois virulentes. C’est d’une profonde musicalité, et d’une 
grande beauté : chapeau bas ! 
Xavier Prévost 
 



 
 
12 AOÛT 2022 

Chevallier, Blondiau, Boisseau & 
Lavergne : Curiosity 

David Chevallier raconte que c’est à 12 ans qu’un ami guitariste lui a fait découvrir 
Ralph Towner, John Abercrombie, Pat Metheny, Egberto Gismonti et Mick Goodrick… 
sa voie était tracée. En Belgique, on le connaît surtout au travers du trio de Laurent 
Dehors (Lion s’envoile) et de Tous Dehors (Gaume, Jazz à Liège). Il ne faut pas non 
plus oublier qu’il est un membre régulier du Jazz Ensemble de Patrice Caratini, une des 
formations les plus en vue du paysage français. Il a aussi côtoyé Kenny Wheeler lors 
d’une commande de l’ONJ de François Jeanneau et il a formé un duo avec Valentin 
Ceccaldi, puis créé Pyromanes avec Michel Massot et Yves Robert. Très ancré dans sa 
passion pour le jazz, Chevalier a aussi une passion pour le baroque (Gesualdo 
Variations) et une attirance pour l’univers pop (« Is that Pop Music ? » avec David Linx). 
Il a aussi formé un trio avec le contrebassiste Sébastien Boisseau et le batteur Christophe 
Lavergne avec qui il a enregistré « Standards et avatars » et « Second life ». 

Ici, il a voulu s’ouvrir à une quatrième voix : une trompette et il a choisi Laurent 
Blondiau. Un choix judicieux, Laurent est un des trompettistes les plus créatifs de la 
scène européenne : technique, travail de la sonorité, créativité, inventivité dans le 
recours aux sourdines, notamment des objets hors normes, gobelet cabossé, minuscule 
arrosoir avec effet wah-wah. Il allie « lyrisme et grande liberté dans la pratique de 
l’improvisation » (D. Chevallier). Ce qui a aussi convaincu Andy Emler pour son 
MegaOctet et Alban Darche pour son Gros Cube. La rythmique impeccable est formée, 
d’une part, du contrebassiste Sébastien Boisseau, compagnon de route de Daniel Humair 
(« Ear Mix »), Alban Darche, Matthieu Donarier, Sylvain Rifflet ou l’Orchestra 
Nazionale della Luna avec Manu Hermia. D’autre part, le batteur Christophe Lavergne 
qu’on a pu découvrir dans le Gros Cube, Thôt avec Guillaume Orti ou en compagnie de 
Sylvain Cathala. 

Au répertoire de Curiosity, huit compositions originales de Chevallier et ce « A While 
More » inspiré d’Henry Purcell. La musique fuse tout au long de l’album : trompette 
vrombissante (« Long Time no See », « Double Gnu Wan », « Hungry Birds »), avec 
parfois une sonorité plus sourde (« Time Is Running) et recours varié à des sourdines (« 
Don’t Look Back », « A While More ») avec parfois effets wah-wah. La guitare est 
souvent en avant (« Don’t Look Back »), parfois en dialogue avec la contrebasse (« 
Double Gnu Wan », « Hungry Birds »), elle peut aussi prendre des sonorités très 
électriques (« Don’t Look Back ») ou quasi acoustiques (« A While More »). 
Contrebasse et batterie sont parties prenantes de ce « Huis clos » (4e plage), toujours en 
interactivité avec guitare et trompette. Au total, une heure de musique intense et 
d’échanges empathiques. 

 



 
 
SEPTEMBRE 2022 
 

 

Ce disque marque clairement pour le guitariste David Chevallier l’envie 
d’un retour aux sources. L’envie de retrouver un son, des impressions, 
des émotions vécues auparavant à l’écoute du coffret de 33 tours 
"Guitar Music from ECM" qui sera une forte influence, ou en jouant 
avec le trompettiste Kenny Wheeler ou le pianiste John Taylor. 

Pour l’occasion, il s’est entouré du trompettiste Laurent Blondiau, du 
contrebassiste Sébastien Boisseau et du batteur Christophe Lavergne. 
Tous les quatre, avec un très beau son d’ensemble et un réel équilibre 
nous entraînent dans une musique toute en liberté et méandres, 
développent un langage personnel, jouent avec les possibilités de leurs 
instruments, avec les couleurs, les timbres et malaxent les expressions. 
Tout cela pour un beau résultat ! 

 

 
 
 



 
 
30 SEPTEMBRE 2022 
 

 
David Chevallier : Curiosity 

  

 (Yolk Music/ L’autre distribution) 
 

 David Chevallier : guitares - Laurent 
 Blondiau : trompette - Sébastien Boisseau : 
contrebasse - Christophe Lavergne : batterie 

 

David Chevallier n’est pas guitariste à faire et refaire toujours le même 
album, d’année en année. Pour ce onzième opus qu’il signe de son nom, 
il réunit une nouvelle formation autour de son trio avec Sébastien 
Boisseau (cb) et Christophe Lavergne (dr) pour laquelle il convie le 
trompettiste belge Laurent Blondiau (il joue entre autres dans le 
MegaOctet d’Andy Emler). 

Du jazz sans barrière, comme le fait souvent David Chevallier. Sa 
musique peut flirter avec le rock, Don’t look Back, comme revisiter 
Music For A While, un « tube », nommé ici A While More, du 
compositeur baroque Henry Purcell (1659-1695). Le guitariste a une 
écriture très précise, des arrangements subtils qui laissent beaucoup de 
place, de liberté, à ses acolytes. Principalement à la trompette qui en 
profite. Portée par une paire rythmique accomplie et solide, elle est tour 
à tour incandescente, lyrique ou feutrée. David Chevallier, à ses côtés, 
use de toutes sortes de guitares, électriques, acoustiques, six ou douze 
cordes, en arpèges, en picking, en soli courts ou longs et dans d’insolites 
duos. 

Un album qui nous fait cheminer dans le jazz d’un musicien curieux. 

 
 
 
 

 





Le  dernier  album

expérimental  de  David

Chevallier  (1969)

s'intitulait "Curiosity", qui

fait  peut-être  référence  à

la  motivation  musicale

fondamentale  du

guitariste-compositeur.

Dans le cas de Chevallier,

ce  n'est  pas  nouveau,

puisqu'il  travaille  depuis

longtemps  sur  le

croisement de la musique

jazz et d'autres genres (du

baroque  à  la  musique

légère  à  la  musique

contemporaine). En même

temps, ce disque n'est que

de  la  "pure"  musique

contemporaine  et  free

jazz,  si  l'on  veut  le

catégoriser un peu.

Toute  la  sonorité  du

disque  est  définie  par  le

jeu  du  trompettiste  belge

Laurent  Blondiau,  mais

c'était  intentionnel,

comme le dit Chevallier :
"Avec Curiosity j'ai voulu

retrouver le sentiment que

j'éprouvais  du  côté  de

John, le retour aux sources

que l'on peut tous aspirent

dans nos vies à un certain

moment.  J'ai  décidé  de

faire ce voyage avec mes

fidèles  amis  Sébastien

Boisseau et  Christophe Lavergne,  avec  qui  nous  formons un  trio  actif  depuis  2013.  J'ai  voulu

changer le son du groupe avec un instrument à vent, et j'ai choisi le trompettiste belge Laurent

Blondiau, car il représente exactement la synthèse que je cherchais, il allie lyrisme et grande liberté

dans la pratique de l'improvisation."

L'ensemble  de  la  matière  sonore dégage fondamentalement  une  grande sérénité,  tandis  que  les

solistes se complètent d'improvisations exaltées et exploratoires. Peut-être que cette dualité rend ce

disque vraiment intéressant. En même temps, l'écouter peut être plus intéressant pour les musiciens

de jazz (en raison des solutions musicales) ou les fans de jazz.



Par Ken Waxman                                                         Avec un line-up presque identique à

l'exception des  instruments  à

accords  contrastés,  Sacrum

Profanum  et  Curiosity

définissent  chacun  les  idées

de  composition  d'un

musicien.  Le  guitariste

français David Chevallier, qui

joue  également  en  duo  avec

Valentin Ceccaldi, assouvit sa

curiosité musicale au cours de

ce disque de neuf titres avec

ses  interprétations  amplifiées

par  les  contributions  de  ses

acolytes  gaulois  de  longue

date  que  sont  le  trompettiste

Laurent Blondiau, le bassiste

Sébastien  Boisseau  et  le

batteur  Christophe  Lavergne.

Légèrement  plus  jeune  que

les vétérans de l'autre CD, le

pianiste  norvégien  Kjetil

Jerve,  qui  travaille  dans

d'autres  contextes  allant  du

solo  aux  grands  ensembles,

examine le sacré et le profane

sur  huit  titres  mettant  en

vedette d'autres musiciens nordiques, le trompettiste Erik Kimestad Pedersen, le bassiste Erlend Olderskog

Albertsen et le batteur Andreas Wildhagen.

Chevallier de faire ressortir des effets de torsion de bouton et de pédale ainsi qu'une collection de strums, de

twangs et de frêles pour produire une plus grande variété. En même temps, il est capable de faire résonner les

sons des cordes avec la même facilité et le même timbre que Lavergne apporte des cloches et des cymbales

de sa batterie. Pendant ce temps Blondiau prouve que sa trompette a plus qu'un joli timbre. Sur le « A while

more »  conclusif,  basé  sur  une  ligne  baroque  anglaise,  la  fioriture  savante  des  cuivres  à  la  fin  est

contrebalancée par les grognements à demi-valve à la Storyville qui commencent la pièce. D'autre part, ses

battements en sourdine qui flottent dans la clé de sol, conservent leur forme à l'exception de la coloration

nécessaire des diapositives. Cela se produit sur "Time is running" où l'élaboration du thème des cuivres est

secondée par des bruits de cordes de guitare, des grattements de contrebasse et des hochets de batterie. De

même, l'accompagnement de Boisseau et Laverge est suffisamment sophistiqué pour qu'ils remplissent leurs

fonctions rythmiques sans jamais déchirer le rythme ni devenir autoritaires. Les hip-hop de batterie et les

balayages de cordes modérés sont aussi courants que les coups. De la même manière, l'interaction modérée

trompette-guitare qui caractérise la plupart de "A New Riddle" pourrait être entendue comme le morceau le

plus profond d'Américains rustiques jamais créé. L'épice française l'empêche de devenir soporifique lorsque

la narration passe des strums et des notes de grâce sobres aux frottis de cuivres rythmés.

L'exemple le plus saisissant de coopération quadrilatérale se produit cependant sur "Don't look back". Des

léchages de guitare chaleureux et détendus se reflètent à l'envers sur un début caractérisé par la douceur du
portamento en sourdine de Blondiau et les doux pings de Lavergne. Pourtant, à peine la connexion a-t-elle

été établie que les piqûres et les grincements de laiton de Chevallier réorientent suffisamment le milieu via
une connexion intermittente jusqu'à ce que la tête revienne. Une dernière pompe à cordes de basse confirme

la dureté qui se cache derrière les récits souvent mielleux.



Par Patrick Spanko, 02/11/2022
     

A  12  ans,  David  Chevallier
met  la  main  sur  le  coffret

Guitar  Music  d'ECM.  C'est
ainsi que le guitariste en herbe

se familiarise avec la musique
de  Ralph  Towner,  John

Abercrombie,  Pat  Metheny,
Egbert  Gismonti,  Terje

Rypdal, Bill Connors et Mick
Goodrick. Ces enregistrements

ont  changé  sa  vie  car  ils  ont
façonné ses goûts musicaux et

son  jeu  de  guitare  pendant
longtemps.  En  1986,  il

rencontre  le  trompettiste
Kenny  Wheeler,  invité  de

l'Orchestre  National  De  Jazz,
pour  lequel  son  père,  le

pianiste  Christian  Chevallier,
avait  composé.  Plus  tard,  en

tant  que  guitariste  actif,  il  a
joué  avec  le  pianiste  John

Taylor, qui était un bon ami de
Wheeler.  "Avec Curiosity,  j'ai

voulu  retrouver  ce  sentiment
de  proximité,  d'unité  que

j'avais  à  l'époque.  Un  retour
aux  sources  »,  ajoute  David

Chevallier.  "J'ai  décidé
d'entreprendre  ce  voyage  aux

côtés  de  mes  fidèles  amis  et
collègues  Sébastien  Boisseau

et  Christophe  Lavergne,  avec
qui je joue en trio depuis 2013.

Et comme je souhaitais ajouter un instrument à vent, j'ai naturellement choisi la trompette et choisi le
belge le trompettiste Laurent Blondiau. Il cache la synthèse de ce que je cherchais. Il allie lyrisme et

liberté sans limite dans l'improvisation. Tout comme Kenny Wheeler." Si ces noms vous sont familiers,
sachez que nous les avons évoqués ici il y a quelques temps à propos des chroniques des albums dans

lesquels  ils  ont  été  significativement  impliqués  :  CD Gábor  Gadó  /  Laurent  Blondiau  -  Veil  and
Quintessence, CD Clover - Paradigme et Laverghe par exemple avec Louis Sclavis - CD Louis Sclavis -

Characters  on  a  Wall.  Les  compositions  à  huit  couches  de  Chevallier,  sur  l'album Curiosity,  sont
complétées comme dernier morceau de l'album par un arrangement très raffiné d'un motif de la plume

du grand baroque Henry Purcell, saturé de free jazz et de peinture sonore délicate (A While More) . Un
mélange  passionnant  d'impressions  et  d'expressivité,  y  compris  un  travail  magistral  avec
contrepoint et dynamique, orne l'ensemble de l'album. Y compris le chant lyrique ainsi que des
solos de guitare et de trompette émotionnellement denses et tendus. Blondiau en particulier excelle
ici ; avec imagination et ingéniosité il métamorphose le ton, campe la mélodie et les émotions,
caresse (Double Gnu Wan, A New Riddle), hante même (Huis-clos) et avec ses attaques il ne laisse
pas un seul fil sec sur l'auditeur (ex. Le temps file). Le rythme bat, respire, explose, cimente et
peut même surprendre avec des rebondissements et des contradictions inattendus, notamment le
batteur. Excellent enregistrement !



_________________________________________________________________________

_________________________________________________________________________



RADIO RE C Alain Dupeux PLAYLISTS EP "PARIS NEW YORK du 26 septembre au 30 octobre 2022

+CHEVALLIER BLONDIAU BOISSEAU LAVERGNE  HUNGRY BIRDDS+HUIS CLOS+LONG TIME NO SEE+DOUBLE

GNU WAN+A NEW RIDDLE+L’AUTRE MOI

_________________________________________________________________________

JAZZ BAZAR CKIA FM , Québec– Dimanche 28/08 à 17h

_________________________________________________________________________

_________________________________________________________________________

Jazz Today.....  On Cambridge 105 radio, Pete Butchers

+ Podcast Jazz Today Online, autumn 2022

_________________________________________________________________________

_________________________________________________________________________

_________________________________________________________________________



 
 

MUSIQUES AUX PIEDS 
 

Emission du mardi 6 septembre 
 

3- David Chevallier / Laurent Blondiau / Sébastien Boisseau / Christophe Lavergne, A 
while more, sur l’album Curiosity, sortie le 23 septembre 2022, Yolk Music 

 
 


